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DE ROUBAIXOT)URC0ING S i p i 
ï o u r n a l xlAsra'bllOAlxx q.u.otx<U.exx TELEPHSNE DERNIIRJPPEL! 

ÉLECTEURS, 
Nous n'avons plus, à cette heure, qu'à vous 

adjurer de vous rendre en masse au scrutin. 
Qu'aucun de vous ne manque à sou devoir 

électoral ! Qu'aucun républicain ne s'abstienne ! 
Qu'il ne manque pas une voix à la liste de con
centration républicaine I 

Dans cet important scrutin, où les intérêts de 
la République et de notre chère ville sont en jeu, 
aucun électeur n'a le droit de s'abstenir. 

L'abstention serait une désertion ! 
Et surtout, que la plus grande discipline soit 

observée dans les rangs républicains ! 
Que les questions de personnes soient négli

gées, que les préférences particulières soient sacri
fiées à l'intérêt général ! 

Il ne s'agit pas de voter pour tel ou tel candi
dat, mais pour les principes représentés et défendus 
par la liste tout entière. 

Les partis adverses, marchent au scrutin 
comme un seul homme, et déposent dans l'urne 
la liste de leurs comitéssans une modification, 
sans une rature. 

Faisons de même ! 
Pénétrons-nous bien de cette vérité : que 

toute suppression d'un candidat, tout changement 
apporté à la liste, constitue une voix perdue, dont 
bénéficieront, par contre coup, les listes opposées. 

Si nous voulons triompher, il nous iaut faire 
abnégation de toutes préventions personnelles, et 
nous conformer à la plus rigoureuse discipline. 

Pas dé divergences particulières ! Pas de dé* 
l'aillantes t 

Le vote que nous émettons aujourd'hui, c'est 
surtout et avant tout une manifestation de notre 
foi répubiicaine. 

Aux urnes, donc! Et que la liste de concen
tration républicaine sorte tout entière du scrutin. 

Tel doit être le mot d'ordre fidèlement suivi 1 
De l'union ! De la solidarité ! De la disci

pline 
Et nous remporterons la victoire ! 

VIVE LA RÉPUBLIQUE 1 
L'AVENIR DE RûïlBAIX-TOUnCOING » 

ROUBAIX 
( O i M a U a < 0 » b l l o » l « . 

1. V LAMILUBR*. »MlM conseiller 1*-
ner.1, ooneelllsr sortsnt. 

•J. H.nrl OBSCHAKIS. «MStHsr d'erron-
dlsseesant, administrateur du Moet-de-

«•* 
8. DBLSPORTMAÏAftT, an«. ooneelller 

I«ii<r»l,Tle*fréltdnl ds le oommlanio» 
d.s Hospices M l a Mont-de-Plete, eon-
œilles eortant. 

t Henri BMST, enas. dee Ho»»., Hop. «t 
.tonHe-Piet», oauHUir sortsnt. 

0 Emlls THIHKS. conseiller eorl.nt. 
0 BOUBOOIiCUUJSB. « • . eorlsnt. 
7 L«jl . WILLKnt, eo.eelller terlent. 
S Edouard DEBDCHT; eoas. w i t u t . 
9 Juins LB0RANO, conseiller sortent. 

10 Victor FARVaCOUE, MU. nwt. 
11. Aujustln LEMMRE , ancien eonseli-

\ , Hsnri LBPEROQ, ss»isn sonseillsr. 
13 Alpti««a« VA1S8IÏ», eaclen eoneeiller. 
14 Lodia BARBOTIM, urehrUcte-ln«euieuj. 
15 Arthur BOTJHQOIS, entrepreneur. 
iiî. F41U CHATTMJDTM. eToeat. 
1? Adatpba COUMB, »r»a. da Corn. radUal 

soeisl., «oe-préeidlent da la Ligue Repu-
Miaalua. 

in DBLAHNOT, doatetr n médecine. 
1». Clément DURANT, eeerételre da la [ > 

gna républicain.. 
50 Adolphe DESOBRT, maroh. da boom. 
21. Emile DEBIUL. débitant de tabac. 
•il Ciodomlr DENONNÊ, oone. prud'homme. 
SI. Ile»alUBU)B«L.reprti. de commerce. 
34. J e f i ï ^ D S r a a a B m , cobar0B).r. 
i l . DOBOuVDUpon,"' • • * ' — 

, trteorier de la Ligue 

26 Henri DUFLOT, ouvrier menuisier. 
« n..->ri FIELII, oaMur. 
38. IhoWiiJo LKNARD, «mplore. 
39 LBLON<eH^lllOUL. marchand boucher 
m «aoooa MONWWM. aAfoe. a i lalnee. 
a i . Paul PHIUPPS, (»«••>». 
19. Richard PLATtAD. a.ree on tient. 
St. AjfJmr RAMOK.«>1rtiorjamoiHer. 
84. Augustin SIX. epleasr 
m. MmiU V1TQU, Moniale a» drols. 

| _ _ P ; TOUECQJJfG 
~"" 1 «odidalK républicain* 

I. Victor HASSBBROUCO, melre, con>elller 

sortant. 
1. Fidèle LRHOUCQ, adjoint, conseiller 

eortsnt. 
». Edouard 9ASSSLANOE, adjoint, con

seiller eortant. 
4. Alfred LEFRAXÇOIS, adjoint, (Id.) 
5. Ouate» GLORIEUX, conseiller sortent. 
6. Dolphin DUUORTIER.ouTricrtieserend. 
7. Augustin DALLE, ouvrier tisserand. 
8. Louis HER8IN, ouvrier mécanicien. 
9. HONORE DHALLt'lN, conseiller soi tant. 

(0. Félix UULLER, conseiller eortant. 
II. Lion SALEMBIEN, conseiller sortant. 
13. Charles DBLAVAIVRE, cous, sortant. 
19. HASTJRE-S1SC, iionseiller sortant. 
11 SENELAR-MONTAONK, cône, sortant. 
15. DUPONT-CtOPART.oonaailler eortant, 

(Quartier du Btaa+fieeu.) 
19. OOL'BE-D'ANZIN, pharmacien, dd.l 
17. Loun CRUQUE, propriétaire. (Id.) 
16. Louis DESPINOT, ouvrisr trisur. (|d.) 

OuilaTs l)RON, d*put* conseiller sortant 
» . Jossph RASSON, ooneelller eortant. 

Louis IIO.NORE-DUMORTIEU, id. 
DIBVAL-SURMON'T, ld. 
DIDRÏ-DUBBULLE, brsaseur. ^ . a j , 

34, Louis GRAU, ooneeiiler eortant. 
36. Jean-Louis JUBARU, ld., quartier de le 

Croix-Rouge. 

36. Fldala 3TRAET, renUcr, qusrtlsr de la 
Crolx-Roaure. 

37. Louis DHAL-DESCY, mécanicien, quar
tier de la Croix-Rouge, _ ^ _ _ 

a». Auguste DUCOULOMB1ER, rentier. 
39. Julien TACK. conaeiller sortant. 
99. Canin CATIL > p . • 
31. Henri PARIS s > 

33. BrneetDELVA . t 
m. Charles LEPLAT t . 
( t . HeteOfiCOLSON > s 
S.. Alfred ROBE. t ' 

ELECTIONS MUNICIPALES 
D a n s l e N o r d 

H A B O U E 1 T B 
Nous assistons tri i an •pectteie des plus 

réjouissants. 
Les coDselllera njun'cipnux sortants Tien* 

tient noue la signnlure de M. H. Dubreucq, 
de publer un inanireste qui sen t simple
ment comique s'il n'était ridicule et niaise
ment menteur. 

Les doux réactionnaires que voua Bavez 
inscrivent en tflte de leur nrogramme qu'ils 
font adhésion à la république 1 

Ah \mb t Depuis quand r 
Depuis hier »ans doute, maia cette évotu 

lion *-.-t vérilahlenient trep... spontanée pour 

besoins de la Tille et 11 faut être 
' b en A court de critiques poux en être réduit 
à formuler d'aussi piteux reproches. 

En 1-a.umé, la liste réactionnaire nu centre 
de laquelle B'épanouit le nom de M. Delà-
porte, sera ce soir black-bouléo dans les 
grandes largi 

à filtre mépriser ceux qui, dana un in
térêt électoral, renient leurs convictions en-

et changent Instante Dément de peau 

ns hypoerte» Dnrlent aussi d'apai-
religieux, d'extension des libertés 

communales, etc. 
L'apaisement religieux. Ils nous le donnè
rent certainement mali à la condition que 
ut le monde pense comme eux. 
Quant A la liberté, on «ait le cas au Ils en 

font dans le clan Dubreucq, Verley et Cie. 
Ils * - • 

• pr-« 
ses derniers à aller au patronage le d manche, 

M. Verley. par exemple, Notre-Dame 
de l'U ine triomphe sur toute la ligne. On y 
fe.it la prière a l'arrivée, la prière avant et 
iprt-s les repas, la prière le soir. En un mot, 

- point de prl< 

' a encore un article de leur programme 
qui est une merveille 

"est l'article 7 tlont voici la teneur : 
7 Préoccupation constante de donn< 

tète desqi 
vaillant t _ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
liste psr sa composition offre des garanties 
de sage administration et de pradei 

caractère politique répond pleinement 
opinions républicaines de U •—*— 

de la Madeleine. 

N A I N T - A N M Ê 

ura sa être entre citoyens qui se respectent, la 
iu n'as est pas moins, nMtetaant circonaenla 
lire les e ndldais répabliules d'une putel les 

candidats ntacl tonnai r» et eiéricaui de l'uutie. 
quelque titre qu'il» ace purent aajoi 

Au aaenMDt oA "--: 

méat anr les un: 
chMX va se porter fatale-

iuer avec un parti.lit* les nom 
roa Miitragea et * * 

passée de les Juger pour l'avenir. 

dire que 

«ffrajss 

Noas Mmme«"rèpablie..as de longue date. 
"""*" * " Ure que noua soi 

qui proclsmértjDi, à la 
lîéalantio* d« ' 

de l'homme ou du ciioyen : cala veoi i d soi pies de Thiers et de Qao 

Républicains, cela . i applandii 

:oUtre et U loi militai 
>inmi par le passé, nous 
i gouverne neut, A l'aider de toui notre appui, 
uur lui [termetlre de continuer Isa lois de rêior-
tes et de progréa qui 
Bepue.lsoi.ius. cela 

il de aa prévoyance, 
reut dire enfin que 

(jus sont gravés caa grands 

i adversaires : 
i? Frsierniîe. 

'ayant qu'i 
.ue. qu'un 
peur parvenir 

percevoir qu1 
leur but, tous les nommée turbulents qui pas-

Ile préoccupation « constante «est si pe 
les habitudes de ce* messieurs, qu 

s sont belges pour la plupart. 
i, pae conséquent ces l o 
t creuxqui donnent sim 

e fâcheuse I'Iée de l'hypocrisie de c 
ilid its de la réaction. 

espérons bien que ce solr.les électeurs 
de Marquette auront fait justice de ces pas-
quinades en rejetant dédagneueementla liste 
réactionnaire qu'on a eu l'audace de maqul-

Une erreur typographique nous a fait dire 
dans l'article d'hier «candidat bon enfant. 
c'est «candidat bonne d'enfant a qu'il faut 

11 y a ici d 
t Ligue républicaine et celui 
net. républicains sans presligi 

mps : celui patronna par 
iposé de quel-
et de rôac-

Ces derniers ont porté en tète de liste, le 
maire actuel, dans le seul but de profiter de BS 
popularité peur faire passer leurs candidats 
ot uhtenir ainsi une majorité soumise. 

Il y a égHleuient quMques n.eiubrss <iv la 
liste de la Ligue dissèmin»}* parmi Jés autres 
noms f(|n d« donner Je change. Mule cette 
mac(»uvre e*t perc|ieijQUs, . 

Lei candidats d« la Ligué et aeux du Co
mité prar estent énergique ment contre l em
ploi abusif fait de leurs noms dans la com-
pO$Uton de cette tisle, dana laquelle figurent 

icale, qui trouve façon de placer dans deux 
phrases, trois absurdités de la taille d'un 
h.p.opotan.B, e; M. Victor Valseur, piqueur 

Et iU ont 
« KApuhlicaii 
une moitié de réactionnaires. 

Leur première liste A peine sortie des presses 
leur u urvi ^ coanm«ttre en l'a lac liant, une 
odieuse vilenie à l'en iroit d'un citoyen res
pectable, fondateur de la Ligue républicain* 
dont ils sont les iieii)»luges. 

Et maintenant, électeurs d'Emmerin, à 
)ua de juger dans votre bon sens : Ecartes 

de votre Conseil communal ceux qui ne 
cherchent que la zieawe, la discorde et la 
désunion in un mot : les, jalem». et vote» 
pour les candidats de la Ligue. ' 

Ualre kztsos. 
L A M A D E L E I N E 

Voici la composition de la liste républicaine 
us noas recommandons chaleureuse meut 
ux électeurs de la Madeleine ; 
CrèpeUe-FonUine, maire, chevalier ds la Ligii 

t d'ordre vena de Home, 
' essaie <le paaaer l'ei 
kciionnairasajléncanx d nier ae irani 
ment en républicain* indépendants. Mais |odé-
ndanta de quoi i du Principe rèpablieain. de-
aient lia ajouter, pour ne tromper peraonne. 
IClectaura de Seiint-andvà, o'eat une tactique qui 

B que vala'sat les anlres. 
tique parc 
lice. Veua 
républicain 
qao jamais il n a ne piui puiaaaat. 

l'our cacher leur jeu, nos adversaires a f tir me-
lonl que la politique n'a lieu, à (aire au uiiljoudei 
inUrrilBeomuiuaaux et qu'il aurut d'être capable; 
c'est vrai. Maia la politique n'exclut par le aotn 
des affaires publiques. Et quant aux qualités et 
capacités que abrogeront noe advera (rea, nous 
les revendiquorons pour nous-mêmes et nous n'ad-
metions paa que nous puissions faire moins bien 
qu'eus, quand 11 a'agit de défendre vos Intérêts. 
Notre posté tioitvoia ifiranlir l'aveaur, earapréa 
avoir aatisfail à tous le* service, publics, tout en 
diminuant consi.éiablement les centimes addition
nels, nous vous laissons la caisse communs; j d^ni 
tétai leplusflorlasaut. 

Péaill iss l que nous serions dana ctt:e ailua 
tion, si les conseillera municipaux républicains 

Sitiuns dangereuses qui leur furent fa! es il y s 
nue ùuainu tl!uriQ*Oa i 

l.# politique, Jisent-iU aaeare, n-4 ii«n à faire 
dans les intéi êts eorHiuunauj i E'rt' ¥f»ii 

àjiajûa l'èies iqn itt sfpsiflurs, u4 eal poUtie :e. 
ne dïpend-etle pas aWteintat d*j 1» »•"-* , l o n 

siN munielpiMT 
i nécessité poui 
I de haut sntArsY 

cipales soient 

'honneur; Leclereq , 
conseiller sortant, Boucbei, Bouries, Emile. Caa-
lelain. Qmves, Crombet, De»rualle, Dubois. Fia-

Fournet, ..eva-Sifroid, Meurics Butin, Sa. 
",1ers sortants ; B " 
; Cordonnier, Pi _ . , 

Droo, ingénieur, négociant en huilée; DumorUer, 
fabricant de parqueU ; Leclercq, Georges, cultiva. 
leur; Leroy, Henri, fondeur enfer, anciai con
aeiller, Mordre. Jeun.cliev<tlior de la Légion d'hon-

comprent 
conseillers sortants sera certainement des 
mieux accueillies psr la population qui a pu 
apprécier l'excellente adniiniBlretioq da la 
municipalité précédente, 

Sous la gestion de ce conseil prudent et 
sage, le* impôt" ont diminué dans des pro
portions considérables. I)e 0,90, les centimes 
addit'Onnels sont tombés acttellement a 0 37 
et de nouvelles réductions vont tire encore 
possibles. 

Jamais situation plus prospère n'a affirmé 
pins éloquemment I excellente gestion d une 
administration municipale, 

t à non-
rjallre, alors ^ue les marnes électeurs savent 
i quoi s'en tenir sur lee capacités du Conseil 
républicain qui a si briUaraent admieistré la 
oomauBs. 

reproché i l'ancienne muaieipallU 
mairie que les 

ainsi dire at» 
quo las ssstmiiiees mmucipalu soient en harmo 
me parfaite avec le goufernement et qu«, depuis 
la uoee|t fm silatstfai jusqu'au plu. huitile 
conseil municipal, ta soit la même principe qui 
guide les «iprils et anime les travailleurs. 

l mtsan, nqlre SQinumnsen a aaonlré l'exemple 
pendant de loaituea f--'-- — -

•a-vnManjaars^saj 

i prédécesseur; 
da pstienoa et de dévoue 

honusur eaux qai wftmi pa 

, d.-vi 
alléchés. 

Kle.'e. ri de Saint Ami é, 
Au moment où, aeula uevnat votre 

voua è>a appelés avec le bulletin de vote, à rem
plir un dea plus grands devoirs du citoyen libre, 
nous avons confiance dans votre jugement ; voui 
no sauras vous montrer ingrats, et vous volerai 
pour la liste républicaine — la vraie — sans héet-
talion et avec la conviction que vous contribuer*. 
Siasl nour l',.venir à la prospérité ci A la tranqiill-
,:!,•• •/eajeMeaaflaanatf, *' r 

Vivais République! 
1 es candidats républicains. 

On nous écrit d« cette commaiis ; 

Uonsieur le hWssteur, 
L'Echo du Nord a parlé jeudi dernier de lt 
' ndépendante, portant H. Vandame ei 

*flaineux 

tête et quelques personnalités de la 

l'our être obsolament sincère, __ _ 
pondant aurait dû ajouter que cette liste était 
uniquement composée de réactionnaires in
transigeants de la veille, et la sympathie 
qn'il loi fait attribuer par la coormane n'est 
certainement que le reflet de son opinion 

Aujourd'hui paraît la liste républicaine, 
formée d'abord par lea conseillers sortants, 
quelques ouvriers intelligents et honorables 
et d autres citoyens Jouissant de l'estime pu
blique. Voila certainement la liste qui aura 
[a sympathie de la commune. 

L'ancien t'ooseil mnntctpal a fat preqv. 
de qualités sérieuses; sa meiorilé républi 
caipe a parfaitement administre la commune, 
et son chef, af. Porion est bien l'homme tonl 
désigné psr l'opinion publique pour concilier 
les sspiralions des habitants - une " '" 

asr 
, ... , - s l d C o B 

clpal uns majorité répubUeeJne, homogène et 
bomnaot*. 

ies aspiranona aes namisnis : une poUlinus 
de paix et de travail. Que le^ électeurs n'ou
blient pas pour fedlite* la aennlS tache qui 
va lut tsjbOftbW, d'eavoyar su Conael muni-

bompaota. 

Chars coneltorens. 
Vous êtes appelés é voler le 1er liai pour le re 

nouvellement intégral du Conseil municipal. 
Deux partis se disputent vos suffrages, votre 

choix ne saurait être douteux f 
D'an coté dw clérieaai. des réactionnaires inca

pables, ennemie du progréa, opposée é l'instrue-
lion du peuple, voalaat la laisser somme eux dons 
l'ignorance, os qui permet d'excuser leurs fsax »d-
minlstraurs, dea hommes satin sans pudeur qal 
osent se dirent répeblicainst heureusement voue 
lea estinaisiex ces républicaine patronnée par la 
Dépêche, la Croix, le Courrier populaire * — 

i pouvez les apprécier, 
Le Gouvernement républicain acoorde-t-U des 
iemmtés aux cultivateurs, ayant de* bestiaux 
teinta d'épJioottee. avant dae recolles gréiéee. 
en ne leur échappe, ils' savent toujours faire leurs 
clamatioua en tempe. Mais lorsque les chambre* 
la suite d'hiver rigoureux, comme celui de ltftM Kl, 

:hin ne s'en appercolvent pas, ou plui 
lea intéresse nullement, eue simple*Let 
a adi-Meée 4 ta Préfecture aufaaan p< 
in soulageasent pour 1M malheureux : 

de l^xaanes a ohteou iSOD francs pour 
ea, s«lie de Fschea-Thunaeaail a I*C*I 

800 francs, quant é Hom'uu r Rien, absolument 

A. des républicains convaincus dé-

S^BfiZÏSjË 
lasimpesiltona et pour repartir éqitublemaot les 
cktrgea. voua avex pu appr'-1- *—" »- — *— 
vier qu'ils sont an ssajorilé 
aance. le, secours en charb-
qu'ils ont dialribués aux pauvres ; étant en 
munaulé d'idée et d'opinion avec leur Conseiller 
Oéiiéral. il- ont pu obtenir du départeewit lad-

isalon de quatre OTHlieliusA l'hospice dép>elUire 
•lé quatre pensions départ 

eillards indigents de notre (loi 
Si vous spprèiie? ces services, vous n'hésiteras 

. ia A voler pour la liste républicaine composés 
d-ODvriers honnête*, laborieux, qui feront cesser 
le* gaepiUagas. réduiront les dépenses, i leur juste 
"-IÛS. supprime, ont les subventions iauules. f.ors-

i la Communs donnera des ffttee, ils s'arrsnge-
u de façon A ce qu'elle* profitent atout le moaee 
lieu de ne profiler, qu'A une seule personne : 
» fols les erèditi voies, ils ne les laisseront pas 

dépssserde moitié comme cela s'est va lors dn 
festival. Ils aauroni enfin réaliser des économies 

donner gratuitement, sans surcharger lea 
"rea claj&lques aux 

lieront lea ouvriers, 
de blessures, se tro 

i de tous, A ces Français d'occasion n'ayant aubi 
tirage au sort dans aucun pays, ce qui ne 1< 

npéene pas d'avoir la prétenfien de gouvemi 
nix qui ont toujours accompli leurs devoirs ei 
:ra la Patrie. 

Bleclema répuhlloalna. 
N'oubliai pas qu* nos adversaires 
»us les moyens je 

délations, pour si river eu majorile"au conseil 

A la dernière boire plusieurs listes 

Oies prére. 

ta li.te 

Jesuitiq 

niclpal. 

le but de 'liviaer 

vous ne «eus i*ti«*e**j pea iroaapeiT 

républicaine démacralique, composés des 

Petjtberghien Alfred, ei-mécaqicien. membre 
de bienfaisanoo -
i sqrisnl — Pré 

Lues Louis, coaeeiller s 

Desreuwaux Km ils, 
conseille, sqrisnl — Prémery Victor, rentier 

(jjdjbjj j e bien,-

Pôaii-.' 

Duhi 
ant membre du bureau de bienfaisenes 

o>—^ - J'aa-i-rencois, sellier — Doulanger 
François, lisserani — bauxvijia Aiexaadre chau-
dronnier - Tûnnelle Charles, chaudronnier - Ma-
o.le, Déairt, eonssiUer sortant - TU baul Cuna-
»nt, chauâiountar — Dawbrine Pierre, foreeren — 

Desrousseiux Jolav cunieillsr sortant - Foar-
lestraiix Emile, dépor̂ lour -^ Badaux Louis. 

.nstear -- «nmonpont Louis, conseiller •*J l„u t 

- Flinois César, sneqmiiiar - Laiu'-,, » , „ ' . , 
-baudronrtier •* 1 edercq .luis- - „ jrff ^ u , r i M ' 

Pas d'ftbs entinn «t U r.ctoi^S^aaîée t 
Vira 1s République ! 

K \ U l \ < . H K - L E Z H A U B m ! R l > I N 
O Q I 

Ou'a-liUatT 
Kien, sinon surcharger les contribuables, 

s maître tout la monde A dos et essuyer an 
affront chaque fois qu'il se rendait à la Pré
lecture. Voilà ses faits et geitea. 

les électeurs jng- ni s'il est encore con
venable de faire représenter notre petit pays 
par un personnage au>,si.,. influent (Ml) 

Lorsqu'ils anxont bien compris leur develr, 
la sauront aussi comprendre s'il» doivent oui 

~" donner leur vo>x a leur ancien repré-

ÛTUI se .produiraient A la i ™ _ w -
élections seront .'oMaaioaT'oVu ^ o 7 ^ T 
triomphe pour le parU rapabljealn T W Q 

I U J I L I A . U I MMCHIBTOàSS 
LISTE RftPUBLICAntE ODVKIÈRE 

MM. Hayez, maire sortant - L W I M F « M . 
COU, naineur. - Pagniw Fiw3k?Zm£. 
tour. - Dmardln KlTe, m i n a s l r r ^ o ï S ; 
Emmanuel mineur.-- Dsuat Ustaph^wpTlnî 
réchal. _ Cambien Henri, • É n a n î ^ - S s l S î 
Uutai cultivateur. - GosUnanx UmS/m, 
neur. — Oumez Louis, aaimeur. — & « * • 
Henri, cultivateur. — Gnmea Alexis — '—— 

Cette liate a beaucoup t f c S £ S a î S 5 ; 
aUendu qu'allé offre toutes •snTiiuÏBÏffï . îS 
au point de vue municipal qn a ï ï a a n é ï a î ï . 
politique et social. S?™ZJZ£Zr^îJ^* 
les suffrage* dea tvsju.hiL^i^ " „ " „^T'^ '" 
des électeurs honnîtes" CsT csTSiïa'û^TJî 
ront au mieux de. iaWraxa d> U o a a n a e i ï K 
n ieront oertainaraent p „ & ddpanasj, faï 

Uva1enr-°' l iWt>iit • * • « » • *»it •4H*. " X «H-
"*• :'? e t , u x 0U1"'i«ft P°u r votar peur ta 
..ste ci-dessus et les pria da M paa sabstsmàr 
afin de rendre leur succès plna éclaUat. 

SAINT P O L - W l l MKR 
Voie la liste des candidats .réf^jUfja. a„t 

•e présentent i l'ôl«tù» **+mâ$eT fl 

^•W^i , Uatear ; Loata Laoairagt, 

l'admettre au Conseil 
Pour notre part nous n'y cri 

nous croyons au bon sena de 
U F J I R . X 

écrit de cette commuas : 
) haineux est surtout nuisible dans 
a qu'il hutyte. Notre localité en est 

La bila accumulée résultant d'an camonflel 
électoral, est indigeste et se transforme aisé 

la poison ac-

s concitoyens. 

Chei la 
cumulé est le résultat d'une eécrét 

Aux élections municipales de lfiflrl l'horn* 
e haineux de M. Coupey obtenait t t j voix 

L élections complimen-

lê Comité républicain. 

«OPfCVIlf 

furent rabattues 
talreade 1890. 

Las électeurs d'IIerrin sont de ru4aa tail
leurs, pas de commenli'ire«,n,ûst-ca paa voira 

ris, M.Cinjiey ? 
Nous répondrons dune manière sommaire 

& la prose indigeste du :.«î avril, la réplique 
nécessiterait plusieurs colonnea dn journal 

En f,tflft )e maire d'Harria n'a pas «44 «on-
damné par le jmjf de paix da SacUn, c'est un 
mensonge M. Coupey; voudries-vous nasu 
dire pourquoi le ohemin en question n'ardas 
que 8 mètres. * ^ 

En 1889, la Conseil de préfecture douait 
tort au maire d'Harrin pour n'anoir D U con
voqué par écrit l A j ^ t a l V a ^ p a f . " ' « . 
d usas* ««as laa oomniuoee an< J ^ J ^ i J Î Ï 
^ a ^ S Î r Î T ? 1 - C i a t é r a t s é T ^ ^ 

question du fameux aentier et M. Coupey aa 
trouvait ao*da«Bé par l , j n „ « . - S a \%f£ 

•PP«la £ Lille, Ta preTscturs, le 
lèfenae, (avocat et avone) ooaaaU-

- . - MaaaiQaa de ae défendra. L'artiste 
iWoowserajant la racoaaalssanea des 

ch'-nins vicinaux est formel, a La reconnaît-
sanca conféra aux eommnnea la prapti«M 
eicluaivs. etc.. . » •"•%'»— 

Voua aval signA, »•, ^yMfêyi w l t # m^A. 
rjalManceet c t ^ a a n t la cVmmuae narCnl 
*0A 7''rw*i. Nous n'avons pas l'habitude de 
aaaadirs aoa jugea, mais dans nn bat. (toile 
i tMnntvwdn, la eofnmuna m aaaée H. 

Nous avoaa Ifilessini nn conseiller qui 
volt bien peu clair; U a conslaU, parait-U, 

trouvait 
Un, il 

conseil da di 

gnature et da c—^^ * wmt ^m M uuraa 
»ooa lt aavei U. Coupey. Noua coaa 
au pauvre intlrme una^pairt de loneue 
atort, i noa fraie, noua rerou T t i s u r » ! 
bN>raph«. nous teaona t fair» aaaaa7/aaa 
héritiars t u crotraU réustl, U poïîarU noaa 
an aéra reconna axante. ^ ^ ^ ^ • 

Enfin, depuis nn an. le maire fait loue a«a 
efforta pour obtenir le plus iemomlaukZZml 
possible, pwir les ouvrière bla*cJiLiaewrai« 
sent;er, tout lomonde sait & UtnUmmmSi 
I na pas encore réussi. Nowrevisaïïua-i 

longuement sur la question ™™«w»a* 
Voilà des commentai/a», ftu r e r o i r M r^^ 

Le maire d'Hetrla, 
J.-B OUÉVA. 

S O H A I V 

MM. Penneqnln Onstav», brasaeur - Ui„ 
LouU. maître dhotol. - r^aidax Otaar eit 
U.atour - M o r e U e - T H é r o î % r * S à £ £ 
négociant. - Boninantoltoiiaaarie « . « ï ï * 
leur. - Morelle E m * " à e ^ a n t ' rÏÏT* 

renUer - WaUez Prauçoia. osWhalalxa!-? 

Moralle-Boumanna, cal t tv irram'^TK.sw 
•lie, corroyeur. — Fonrmmii T^«t. JZ2S? 
leur. — nurvwu A 
WaUtt-Delcambre, fluU(vaiaur _ P™, 

Adolnbji, maître d'Utal 
- —Ttiyatnur. _ Puvioo, 

K«M. «* M hg3S<ffM£ «Uto. eertsnt̂ et l E K 3 Jnï! 
ï . î^ i . ' t îSS* 1 - ~ 5 « ^ Jean-BT», 
merci 

Ribrmi. jeroieter ; VerlerfnïïreneSfïseiîâSeê '• ' 
Ver*»*, Jwlhiler : ^ V é W l i ^ i S r e T f r V ; 
r,«. M * k M . MrïïSsstasa^Se^SS. 
Unis.- A. Onroole. fibneasl de SHqnee et 4e 
çhsus. --AKUr Lateelie, eaertsr sriesaMne. 3 
l.oiui L.duea, employé de COSSMeRe — BeabM 

i»gr., propriétaire, saeiea sautai U FiaaeMc 

ii.nd l i 3 " - " ^ é t s i i . ^ n S r r t î i d " "boaïïSÎ: 
tK.Bla»,(.r, ancien adjoial. 

L'ancien maire de Salnl-l'ol, M. Oaoraea 
ancaiivenberihe, conseiller d'anandlea*. VSD 

- t - i . m * ' ' ! é .1V «'"•nnea dont il . T u , 
anrwiTé, mslgrt Iss decoaraaemants luetlîéa 
eprotiTés par loi a de cerUkea J n u r a « a ê 
représente quand mené ans auHraaea'dtf 
électeurs. " - " ̂ ^ • 

Nous ne pouvons que feljulat ca TaiUut 
•«pnbllcsin de son déTOuamant à la cIwiTnî . 

ï!^,-1M.v\lSi53ffirH,S-: 

Grâce à ses efforts incessants, i so* éaer* 
g'e de tons lee lnslanU.J|. Vancauw—basv 
«he a su doter Saint Pol o-un i i î v n s m ï ï i 
qu . en d.hore de son A i mSïirïïtZ. 
rél'atUntloa de tous le. hiÙtînU eîi à. »*! 
fion da Nord et n a » e « l î d « « ï ; ^ , - V 

. Jrt le monde sait qu. u . Vancauwenias. 
nhe dsns Is but ds d l . e t o n - , | . pn^Hi 
i» 1. caonuie dont u m l i r l i m i i ï S S ? 
s'est dépense de tout. ts^TVTJlnustïî 

~ l & V r J $ ^ « Ulon, s.i'ïïit 

" ™ "Brtnn. » «UTrirS, SET" * * l «onorsû, o»lK 4, S14>»l^«^i,r •*• 
Nous wptNM , ,„ ^ i ^ a S : ' ' 4 . 

- l i e «remune S.a^a •x£!Z*Ë?^ZÎ 
«Ment nuir. »\^SZ^SSfS!Sli!?S' 

i ; t. L D 

V A L E . \ C I H J H , B 8 ~ - * • — 

Voici U Uata cjuL a FMM iût,ti, _ , _ r 
•«•lnnjsnà.5»; l , nia. d . S s . ï i I Î - ? . * 
»alliani. uteut.on dse eleolinj-aT , * " « * " " 

tJ«TK nt>t>p»ti{\is'i; 

..d^nAB^halalïïU,m,',',-','V,a" 
stsr, M. - Aone'e r 

fe.it
Bepue.lsoi.ius

